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l'union. Il y a quelques mois vous aviez lancé le
championnat national de basket-ball. Où en êtes-
vous avec cette compétition ?

Félix Ambourouet Onanga : Nous avons débuté effec-tivement le championnat national masculin et fémininavec nos propres moyens au mois d'avril dernier. Nousavons donc joué jusqu'au début du mois de juin écoulé.Nous avons pratiquement terminé les phases natio-nales. Il nous faut maintenant aller vers le final fort.Pour y aller, nous avons demandé à la tutelle de nousoctroyer la subvention, toute ou partie, afin de terminerle championnat national. A cet effet, nous sommes enattente de cette participation de manière que nouspuissions continuer nos activités.
Cette compétition se joue avec combien d'équipes ?- Notre championnat national se joue avec huit équipesen masculin et trois clubs en féminin. Les équipes sontréparties entre Libreville, Owendo, Lambaréné etOyem. Port-Gentil et une partie des clubs de Librevilleayant décidé de ne pas prendre part aux activités de laLigue nationale de basket-ball (Linab) à cause de l'ab-sence de subvention.
Qu'en est-il justement de cette subvention ?- Pour l'instant il n'y a rien en dépit du fait que nousavions écrit au ministère des Sports. Nous voulons ren-trer en possession de la subvention à l'instar du foot-ball et du handball. Mais jusqu'à ce jour, nous n'avonsreçu aucune réponse.
Le championnat national (masculin et féminin)
s'est joué pendant combien de journées ?- Nous avons joué déjà, en aller-retour, quatre journéeschez les filles. Et six levées chez les hommes. Il nousreste deux journées pour boucler la phase normale. Lesquatre premiers clubs vont jouer le final fort.
Où se joue-t-il ?- L'épreuve devait se jouer à Libreville ou ailleurs sinous avons les moyens nous permettant de nous dé-

ployer sur une période de dix jours. Au quel cas, onjouerait les deux dernières journées et on continueraitavec la phase de final fort.
Sur quel site se disputent les rencontres program-
mées à Libreville ?- Tous les matches joués à Libreville se déroulent augymnase qui se trouve face au Palais de justice pour laformation de CAS. Et les autres rencontres se jouent auplateau de l'Université Omar Bongo (UOB). 
Pourquoi pas au nouveau Palais des sports de Li-
breville ?- Nous avons adressé une demande à la tutelle à cesujet, hélas elle est restée sans suite.
Comment entrevoyez-vous l'avenir de manière gé-
nérale ?- Nous restons optimistes même si l'avenir est de plusen plus brumeux. Si nous ne sommes pas optimistes,

cela veut dire que le basket-ball, au niveau des seniors,sera toujours absent. Par conséquent, nous n'auronsplus de représentation au niveau international.
Combien d'années le président Ambourouet
Onanga et ses colistiers ont-ils déjà passées à la tête
de la Ligue nationale de basket-ball ?- Nous sommes à notre troisième année, et il nous enreste une parce que nous étions élus pour une olym-piade. En trois ans, je tiens à dire que administrative-ment nous avons travaillé. Nous n'avons pas puorganiser le championnat faute de subvention. Certes,il y a des difficultés économiques, mais je pense qu'unemère ou un père doit tout faire pour que les enfantsréussissent. Il n'est pas convenable que le football et lehandball puissent se jouer grâce aux subventions quileur sont allouées pendant que le basket-ball, para-doxalement, ne se joue pas parce qu'il n'en reçoit pas.
Comment expliquez-vous le retrait de la formation
de Manga BB des compétitions nationales ?- Manga BB a payé ses joueurs et ses encadreurs tech-niques pendant quatre années. Je tiens à rappeler icique le basket-ball seniors ne se joue plus depuis prèsde cinq ans. N'ayant donc pas de championnat, le clubde la Comilog s'est retiré pour faire de la formation.
Pour terminer, avez-vous une invite particulière à
adresser aux férus de la balle orange gabonaise ?- Comme on dit souvent, le basket-ball gabonais n'estpas mort. Mais, nous ne savons pas si on veut que cettediscipline sportive disparaisse dans notre pays. Nousne pouvons pas penser cela un seul instant. Raisonpour laquelle nous souhaitons vivement que les auto-rités compétentes de notre pays puissent jouer leurpartition afin que nous jouions également la nôtre. Carcinq années sans jouer, c'est grave. C'est même trèsgrave. Nous jouons pour donner une bonne vitrine dubasket-ball de notre pays à l'extérieur. Or aujourd'hui,nous ne pensons pas que nous soyons capables deconstituer une équipe nationale pour aller défendre lescouleurs de notre cher pays dans d'autres contrées. Etc'est très grave.

Félix Ambourouet Onanga : "L'avenir de notre discipline
est de plus en plus brumeux"

Basket-ball/Entretien avec le président de la Ligue nationale

Propos recueillis par MIKOLO-MIKOLO
Libreville/Gabon

Félix Ambourouet Onanga, président de la Ligue natio-
nale de basket-ball (Linab) : " Nous restons optimistes ".
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COUP dur non seulementpour l'équipe française deNîmes Olympique, maisaussi pour les Panthèresdu Gabon qui affrontent leBurundi (8 septembre2018, éliminatoires de laCan 2019) et la Zambie(11 septembre 2018, enamical). L'ailier de Nîmes

et des Panthères, DenisBouanga « s'est fracturé un
poignet après une mau-
vaise chute », rapportenotre confrère " Midi Libre
" . 
« Denis Bouanga, qui s'était
entraîné normalement
mercredi matin, s'est
blessé, tout seul, l'après-
midi, alors que les Crocos
étaient au repos », a af-firmé Bernard Blaquart(un des responsables duclub) hier en conférence

de presse.Réalisateur contre Mar-seille, Bouanga, selon sonclub, « va être opéré ce ven-
dredi à Nîmes et devrait
être indisponible un mois ».C'est-à-dire qu'il sera ab-sent contre le PSG demainainsi que lors des pro-chains déplacements àBordeaux et Monaco. Sansoublier la réception deGuingamp. Et du Burundiavec l'équipe nationale duGabon.

Denis Bouanga se fracture un poignet
Football/Nîmes Olympique

MM
Libreville/Gabon

Le Gabonais de Nîmes
Olympique, Denis

Bouanga, sera absent
des stades pendant un

mois.
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LA Real Sociedad, actuel-lement 5e du Champion-nat d'Espagne, peutprendre provisoirementles commandes du classe-ment en cas de succèschez son modeste voisinEibar ce vendredi en ou-verture de la 3e journée(22 h 00). Le club de Saint-

Sébastien, décevant 12een fin de saison dernière,a démarré cette nouvellecampagne avec ambition :une victoire 2-1 à Villar-real puis un nul 2-2 à Le-ganés. Et en attendant lafin des travaux dans sonstade Anoeta, la Real So-ciedad enchaîne un troi-sième déplacementd'affilée, assez court cettefois-ci, pour défier Eibar,qui a perdu ses deux pre-miers matches après

s'être affaibli à l'intersai-son.En cas de victoire dans lepetit stade d'Ipurua(7.000 places), la Real So-ciedad pourrait s'endor-mir ce vendredi soir dansle fauteuil de leader avec 7points, devant le Real Ma-drid (6 pts) et le FC Barce-lone (6 pts), opposésrespectivement à Leganésdemain samedi et Huescadimanche. Les autres af-fiches d'aujourd'hui soir

concernent Getafe, qui ac-cueille le promu Vallado-lid, et Villarreal, quiespère décrocher enfin sapremière victoire de lasaison avec la réception deGérone.
Le programme (en
heures françaises)

Aujourd'hui, vendredi :• (20h00) Getafe - Valla-dolid• (22h00) Eibar - Real So-

ciedad• Villarreal - Gérone
Demain, samedi :• (18h30) Celta Vigo - At-lético Madrid• (20h45) Real Madrid -Leganés
Dimanche :• (12h00) Levante - Va-lence• (16h15) Alavés - Espa-nyol Barcelone• (18h30) FC Barcelone -

Huesca• (20h45) Betis Séville -Séville FC(date à déterminer*) RayoVallecano - Athletic Bilbao(*) Le match Rayo Valle-cano-Athletic Bilbao,prévu samedi 1er septem-bre, a été reporté à unedate ultérieure en raisonde problèmes de sécuritédans le stade madrilène,actuellement en travaux.

Real Sociedad vise la tête
Espagne/3e journée

AFP
Madrid/Espagne


